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Edito  MCC: PORTÉS DISPARUS. 

Ci-dessous la liste des disparitions constatées au ministère de la culture depuis le début de cette 
année. (liste non exhaustive)

Disparu depuis le 22 février... le nouveau président de l’INRAP. 
Le mandat de Jean Paul Demoule expirant le 21 février au soir, le nouveau président de l'Inrap était 
attendu le 22 au matin. Malheureusement il n'est jamais arrivé à son poste de travail, pire encore, 
personne ne connait son identité. Les enquêteurs ont  écarté les thèses les plus farfelues comme celle 
d'une volonté d'ôter  toute  transparence sur les prises de décisions à l'Inrap (sans président, pas de 
conseils d'administration et scientifique, ni de CTP et CHS centraux) ou celle toute aussi impensable 
d'un ministère dans l'incapacité de trouver un président en temps et en heure. 
L'enlèvement du président de l'inrap par des extra-terrestres semble aujourd'hui la thèse la plus 
vraisemblable.     

Disparu depuis le 12 février... le repyramidage 
Le 12 février 2008, la délégation CGT refusait de siéger au CTP central de l'INRAP pour protester 
contre la disparition du décret relatif au repyramidage catégoriel dans l'institut et exiger sa publication. 
Le même jour, le cabinet de la ministre s'engageait à tout mettre en oeuvre pour que le décret soit 
publiable au 1er avril, avant de nous informer le 7 mars que le projet de décret était examiné au 
ministère des finances qui n'apprécierait pas l'impact financier de cette mesure. 
L'enquête progresse donc puisque l'on sait maintenant que le repyramidage est séquestré à Bercy où 
l'on envisage peut être de le transformer en cadeau fiscal.    
 

Disparue depuis le 8 Janvier... Christine Albanel, ministre de la culture 
Madame la ministre a été vue pour la dernière fois lors de ses voeux au personnel le 8 janvier à la 
CNHI. La dernière rencontre avec les organisations syndicales remonte au CTP M du 18  décembre 
2007. Depuis, les syndicats n'ont pas réussi à obtenir un rendez vous avec elle. Dans ce cas, lancer un 
avis de recherche est difficile, personne ne sachant comment elle peut être vêtue même si des témoins 
assurent l'avoir vu prendre une veste dans le 4éme arrondissement de Paris le 16 mars. Dans cette 
affaire, la piste de l'enlèvement semble encartée. 
Les enquêteurs privilégient plutôt la thèse de la fugue, madame la ministre ne semblant pas pressée 
de confronter ses arguments avec ceux des organisations syndicales en ce qui concerne la révision 
générale des politiques publiques, la filialisation, la réduction des moyens en personnels...

Comme dans toute affaire de disparition, il est important que nous 
agissions très vite et très nombreux pour retrouver tout ce que l'on veut 
nous enlever.


